
LEÇON 12 
 

17 - 23 mars  
 
 

LES HABITUDES DE L’INTENDANT 
 
 
 
SABBAT APRÈS-MIDI 
 

Étude de la semaine                                                                                                        
Ep 5.15-17; Col 3.23; Lc 12.35-48; Jc 4.14; Ac 3.21; 1 Co 9.24-27. 

 
Verset à mémoriser 

« Comment un jeune homme rendra-t-il pur son sentier ? En observant ta parole.  
Je te cherche de tout mon cœur; ne me laisse pas m’égarer loin de tes commandements!  

Je serre dans mon cœur ce que tu as dit, pour ne pas pécher contre toi. » 
(Psaumes 119.11) 

 
Nos habitudes révèlent le but et la direction de notre vie. Les intendants qui développent de bonnes 
habitudes sont les plus fidèles. Daniel avait l’habitude de prier quotidiennement (Dn 6.10). Paul avait 
coutume d’aller à la synagogue (Ac 17.1,2).  
 
Il écrit également : « Les mauvaises compagnies corrompent les bonnes habitudes » (1 Co 
15.33, traduction littérale de la New King James. Bible). Nous devons cultiver les bonnes habitudes pour 
remplacer les mauvaises.  
 
« Nous serons individuellement, pour le temps et l’éternité, ce que nos habitudes nous auront faits. La 
vie de ceux qui en acquièrent de bonnes et sont fidèles dans l’accomplissement de chaque devoir, sera 
une lumière resplendissante, projetant ses rayons sur le sentier »60.  
 
Le chemin créé par l’habitude est le chemin le plus rapide que l’on puisse prendre pour obtenir la 
récompense que l’on recherche. Une habitude est une décision enracinée. En d’autres termes, on n’y 
pense même pas. On le fait, c’est tout. Cette habitude peut être très bonne ou très mauvaise, suivant 
le cas. Cette semaine, nous étudierons quelles sont les habitudes de poids qui aident l’intendant à gérer 
les affaires de Dieu.  
 

Étudiez la leçon de cette semaine pour le sabbat 24 mars. 
 
60. Ellen G. White, Témoignages pour l’Eglise, vol. 1, chap. 111, p. 701.  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



DIMANCHE 18 mars  
 
 

Habitude 1 : chercher                                                         
d’abord Dieu 

 
 
Nous avons tous des habitudes. La question est : de quel genre ? Bonnes ou mauvaises ? De toutes les 
bonnes habitudes qu’un chrétien devrait entretenir, rechercher Dieu en premier chaque jour est 
certainement la plus importante de toutes.  
 
« Chaque matin, consacrez-vous, corps, âme et esprit, à Dieu. Cultivez toujours davantage des 
habitudes de piété et de confiance en votre Sauveur »61. Avec une telle habitude, nous entrerons 
certainement par le chemin étroit qui mène à la vie (Mt 7.14).  
 
Dieu a dit : « Tu n’auras pas d’autres dieux devant moi » (Ex 20.3). Jésus a dit, en parlant de nos 
besoins essentiels, de « recherche[r] d’abord le royaume et la justice de Dieu » (Mt 6.33, COL), 
et nous avons aussi entendu : « Vous me rechercherez et vous me trouverez, car vous me 
chercherez de tout votre cœur » (Jr 29.13).  
 
Lisez Matthieu 22.37,38 ; Actes 17.28 ; Éphésiens 5.15-1 7 et Colossiens 3.23. Que contiennent ces 
versets qui peuvent nous aider à comprendre comment mettre Dieu a la première place dans 
nos vies ?  
 
Jésus est le meilleur exemple qui soit de recherche de Dieu avant toute autre chose. Jésus a mis son 
père à la première place en toute chose. Nous commençons à voir cette priorité lors de la visite à 
Jérusalem pour la Paque, alors qu’il est encore enfant. Quand sa mère lui fait des reproches, après 
l’avoir retrouvé dans le temple, il lui dit : « Il faut que je m’occupe des affaires de mon Père » (Lc 
2.46,49, SG21).  
 
Tout au long de sa vie, Jésus a désiré la communion avec son Père, comme le montre sa vie de prière. 
Cette habitude n’était pas très bien comprise par les disciples. Toutes les puissances des ténèbres ne 
pouvaient séparer Jésus du Père, car c’était devenu une habitude pour Jésus de rester totalement 
connecté avec lui.  
 
Nous pouvons suivre l’exemple de Jésus en prenant la décision d’aimer Dieu de tout notre cœur, de tout 
notre esprit et de toute notre âme (Mt 22.37). En priant, en étudiant la Parole de Dieu, et en cherchant 
à imiter le caractère de Jésus dans tout ce que nous faisons, nous pourrons prendre l’habitude de mettre 
Dieu à la première place dans notre vie. Et pour un chrétien, quelle meilleure habitude que celle-là ?  
 
Posez-vous la question : ai-je vraiment mis Dieu à la première place dans ma vie ?  
Comment le savez-vous ? 
 
61. Ellen G. White, Pour un bon équilibre mental et spirituel, vol. 1, chap. 2. p. 15.  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



LUNDI 19 mars  
 

Habitude 2 : attendre  
le retour de Jésus 

 
 
Lisez Luc 12.35-48. Que nous enseigne cette parabole sur la manière dont nous devons 
considérer le retour de Jésus ? Pourquoi tout ce que nous faisons doit-il toujours se faire 
dans le cadre de la réalité du retour de Christ ?  
 
La gestion chrétienne de la vie devrait être pratiquée régulièrement à la lumière du retour de Jésus. Le 
caractère des intendants infidèles qui agissent comme s’ils étaient fidèles sera finalement révélé par 
leurs actes. Car les intendants véritablement fidèles assument leurs responsabilités en veillant et en 
travaillant exactement de la même manière que si leur maitre était présent. Ils vivent pour l’avenir et 
travaillent fidèlement jour après jour. « Quant à nous, notre citoyenneté est dans les cieux ; de là, nous 
attendons comme sauveur le Seigneur Jésus-Christ » (Ph 3.20)  
 
Abraham regardait vers une cité éternelle (He 11.10), et Paul attendait le retour de Jésus (He 10.25). 
Ils étaient tous deux des visionnaires, qui anticipaient, planifiaient et se préparaient à tout instant à 
rencontrer Jésus. Il nous faut aussi cultiver cette habitude de voir au loin, avec un regard fixé sur le 
point culminant de l’Evangile (Tt 2.13). Au lieu de jeter un coup d’œil de temps en temps à la prophétie, 
il nous faut regarder, veiller et agir constamment, toujours conscients de l’éternité qui nous attend 
quand Christ reviendra. En même temps, nous devons éviter les folles spéculations fantaisistes sur la 
fin des temps. La promesse du retour de Jésus donne une direction à notre vie, une perspective juste 
du présent, et nous rappelle de ne pas oublier ce qui est important dans la vie. L’habitude qui consiste 
à attendre le retour de Jésus définit l’intendant et lui donne sa raison d’être.  
 
La croix nous a ouvert la voie pour un rendez-vous avec le Rédempteur. Nous cherchons les panneaux 
indicateurs dans la Bible indiquant la venue de Christ dans la gloire du Père et des anges (Mc 8.38). 
« Aussi nous regardons, non pas à ce qui se voit ; car ce qui se voit est éphémère, mais ce qui 
ne se voit pas est éternel. » (2 Co 4.18)  
 
La mort et sa réalité omniprésente devraient toujours nous rappeler combien notre temps ici-bas est 
éphémère et limité. Mais la promesse du retour de Jésus nous montre aussi que la mort elle-même est 
temporaire et éphémère. Il n’est donc pas surprenant que nous devions vivre dans la lumière de la 
promesse du retour de Jésus, une promesse qui devrait impacter la manière dont vit l’intendant chrétien. 
Prenons l’habitude, dès maintenant et pour toujours, de vivre dans l’attente du retour de Christ. Notre 
nom même révèle la réalité de cette espérance.  
  

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



MARDI 20 mars  

Habitude 3 : employer                                                
son temps avec sagesse 

 
 
« Car nous sommes d’hier, et nous ne savons rien, nos jours sur la terre ne sont qu’une 
ombre » (Jb 8.9).  
 
On peut arrêter une pendule, mais pas le temps. Le temps n’attend pas. Il continue de s’écouler même 
si de notre côté, nous demeurons immobiles et inactifs. 
 
Qu’enseignent les textes suivants sur le temps que nous passons ici sur terre dans cette vie 
présente ? Jc 4.14 ; Ps 90.10,12 ; Ps 39.4,5 ; Ec 3.6-8. Quel est le message fondamental que 
nous devrions retirer de ces textes sur la valeur du temps que nous passons ici-bas ?  
 
Le temps est un élément limité et non renouvelable, il est donc important que les chrétiens en soient 
de bons intendants. Nous devrions ainsi cultiver l’habitude d’employer le temps avec sagesse en nous 
focalisant sur ce qui est important dans cette vie-ci et dans la vie à venir. Nous devons gérer notre 
temps en fonction de ce que la Parole de Dieu nous révèle comme étant important, car une fois le temps  
passé, on ne peut le retrouver. Si nous perdons de l’argent, nous pouvons le récupérer tôt ou tard, peut-
être même avec des intérêts. Ce n’est pas le cas avec le temps. Un instant perdu est un moment perdu 
à jamais. On peut plus facilement remettre un œuf cassé dans sa coquille que l’on ne peut rattraper un 
seul instant passé. Le temps est ainsi l’un des biens les plus précieux que Dieu nous donné. Comme il 
est important que nous cultivions l’habitude d’utiliser au mieux chaque instant qui nous est donné ! 
 
« Notre temps appartient à Dieu, et chacun de nos instants lui est dû. Nous sommes tenus, de façon 
impérative, d’en tirer le meilleur parti pour sa gloire. Il n’est aucun talent dont ii nous demandera un 
compte aussi rigoureux que celui du temps. La valeur du temps est incalculable. Le Christ considérait 
chaque moment comme précieux, nous donnant en cela un exemple. La vie est trop brève pour être 
gaspillée, et il nous reste bien peu de temps pour nous préparer en vue de l’éternité. Nous n’avons pas 
un instant à perdre, pas un instant à consacrer à des plaisirs égoïstes et aux jouissances du péché »62. 
 
« Veillez donc avec soin à la façon dont vous vous comportez ; que ce ne soit pas comme des 
fous, mais comme des sages. Rachetez le temps, car les jours sont mauvais. » (Ep 5.15, 16) 
Que nous dit Paul ici, et comment appliquer ces paroles à notre situation actuelle ?  
 
62. Ellen G. White, Les paraboles de Jésus, « Le temps », p. 296, 297.  
   
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



MERCREDI 21 mars 
 
 

Habitude 4 : conserver son                                                                                      
esprit, son corps, et son âme en bonne santé 

 
 
A l’origine, nous avons été créés parfaits, mentalement, physiquement et spirituellement. Bien sûr, le 
péché a tout balayé. La bonne nouvelle de l’Évangile, entre autres choses, c’est que Dieu est en train 
de restaurer ce que nous étions censés être à l’origine.  
 
Lisez Actes 3.21 et Apocalypse 21.1-5. Quelle espérance trouve-t-on dans ces textes ? Comment 
devons-nous vivre en attendant cette restauration finale ?  
 
Christ a œuvré sans relâche ici-bas pour élever l’humanité spirituellement, mentalement et 
physiquement, en attendant la restauration finale à la fin des temps. Le ministère de guérison accompli 
par Jésus prouve que Dieu veut que nous soyons en aussi bonne santé que possible dès à présent, en 
attendant que la fin arrive. Ainsi, les intendants entretiennent des habitudes pour leur esprit, leur corps 
et leur âme, habitudes qui favorisent un mode de vie sain.  
 
En premier lieu, l’esprit devient plus fort à mesure que l’on s’en sert. Prenez l’habitude d’occuper vos 
pensées avec « tout ce qui est vrai, tout ce qui est digne, tout ce qui est juste, tout ce qui est 
pur, tout ce qui est aimable » (Ph 4.8). « De telles pensées procurent la paix » (Es 26.3), et « un 
cœur calme est la vie, du corps » (Pr 14.30). Des habitudes mentales saines permettent à la tour de 
contrôle d’opérer dans les meilleures conditions.  
 
Deuxièmement, de bonnes habitudes de santé, comme l’exercice physique et un régime adéquat, 
indiquent que nous prenons soin de nous. L’exercice, par exemple, réduit le stress et la pression 
artérielle, améliore notre humeur, et c’est un remède anti-âge probablement plus efficace que tous les 
produits que l’on trouve sur le marché.  
 
Troisièmement, un intendant développe de bonnes habitudes pour vivifier l’âme. Élevez votre âme vers 
Dieu (Ps 86.4,5) et attendez (Ps 62.5). Votre âme prospérera alors que « [vous] marche[z] dans la 
vérité » (3 Jn 3, COL) et « elle sera gardée irréprochable pour l’avènement de notre Seigneur 
Jésus-Christ » (1 Th 5.23).   
 
Réfléchissez aux habitudes que vous avez et à leur impact sur votre santé spirituelle, 
physique et mentale. Y a-t-il des changements que vous devez faire pour améliorer un ou 
plusieurs de ces domaines ?                                                                 
Quels choix pouvez-vous faire et de quelles promesses bibliques pouvez-vous vous réclamer 
pour améliorer votre qualité de vie dès à présent, en attendant votre restauration finale ? 
  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



JEUDI 22 mars  
 
 

Habitude 5 : autodiscipline 
 
 
L’autodiscipline est l’un des traits de caractère les plus importants qu’un intendant puisse avoir. « En 
effet, ce n’est par un esprit de lâcheté que Dieu nous a donné, mais un esprit de force, 
d’amour et de pondération. » (2 Tm 1.7) En grec, le mot pour discipline, sophronismos, n’apparait 
que dans ce verset du Nouveau Testament. Il comprend la capacité de faire ce qui doit être fait, avec 
un jugement équilibré et sûr, sans dévier des principes de Dieu. L’autodiscipline peut nous aider à 
discerner le bien du mal (He 5.14), à comprendre des situations, tout en supportant calmement et 
humblement les pressions et les distractions, quelle que soit l’issue. Daniel a poursuivi ce qui était juste, 
malgré les lions, contrairement à Samson, qui a vécu une vie de plaisirs et n’a fait preuve ni de retenue 
ni d’un jugement sûr. Joseph a poursuivi le bien dans la maison de Potiphar, contrairement à Salomon, 
qui a adoré d’autres dieux (1 R 11.4,5).  
 
Lisez 1 Corinthiens 9.24-27. Que dit Paul ici sur l’autodiscipline ? Selon lui, quel est en fin de 
compte l’enjeu de toute cette question de l’autodiscipline ?  
 
« Le monde s’abandonne à la recherche de soi-même. Les erreurs et les fables abondent. Satan multiplie 
ses pièges pour détruire les âmes. Tous ceux qui désirent achever leur sanctification dans la crainte de 
Dieu doivent apprendre des leçons de tempérance et de maitrise de soi-même. Les appétits et les 
passions doivent être assujettis aux plus nobles facultés de l’esprit. L’autodiscipline est indispensable 
pour obtenir une force mentale et un discernement spirituel permettant de comprendre et de mettre en 
pratique les vérités sacrées de la Parole de Dieu ».  
 
L’autodiscipline s’améliore grâce à une pratique quotidienne. Dieu nous a appelés à être « saints dans 
toute [n]otre conduite » (1 P 1.15) et à nous exercer » à la piété (1 Tm 48) Les intendants doivent 
pratiquer et s’exercer à l’autodiscipline à l’instar des athlètes ou des musiciens les plus talentueux. Nous 
devons, par la puissance de Dieu et nos propres efforts diligents, nous discipliner dans les choses qui 
comptent vraiment.  
 
Comment apprendre à nous soumettre à la puissance de Dieu, qui seul peut nous donner 
l’autodiscipline dont nous avons besoin pour vivre en fidèles intendants dans un monde déchu 
et corrompu ? 
 
63. Ellen G. White, Jesus-Christ, chap. 10, p. 81.  
  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



VENDREDI 23 mars 
 
 

Pour aller plus loin... 
 
 
Hénoch et Noé avaient pris l’habitude de marcher avec Dieu a une époque où peu de gens restaient 
fidèles au milieu des excès, du matérialisme et de la violence (Gn 5.24 ; 6.9,). Ils comprenaient et 
acceptaient la grâce de Dieu, et étaient ainsi de bons intendants des biens et des tâches qui leur avaient 
été confiés.  
 
Au fil des siècles, des gens ont marché avec Dieu, tout comme Hénoch et Noé. Par exemple, Daniel et 
ses amis « savaient que pour représenter la véritable religion, au sein du paganisme, ils devaient 
posséder une intelligence lucide, et perfectionner leur caractère. C’est Dieu lui-même qui était leur 
instructeur. Ainsi, constamment en prière, consciencieusement à l’étude et sans cesse en contact étroit 
avec l’lnvisible, ils marchaient avec Dieu, comme Hénoc ».64  
 
« Marcher avec Dieu » définit ce que fait l’intendant, c’est-à-dire vivre avec Dieu jour après jour sur 
terre. Un intendant plein de sagesse prendra l’habitude de marcher avec Dieu dans ce monde plein de 
corruption, car seule cette connexion avec Dieu peut nous empêcher de tomber dans les maux ambiants. 
Etre un fidèle intendant, c’est mener toute sa vie d’une certaine manière, et cela commence par le fait 
d’être en accord avec Dieu (Am 3.3). 
 
Nous devons marcher en Christ (Col 2.6), marcher en nouveauté de vie (Rm 6.4), marcher en sagesse 
(Col 4.5), marcher en vérité (Ps 86.11), marcher dans la lumière (1 Jn 1.7), marcher dans l’intégrité 
(Pr 19.1), marcher dans sa loi (Ex 16.4), marcher dans les bonnes œuvres (Ep 2.10) et marcher dans 
le droit chemin (Pr 4.26).  
 
À méditer 
 

 Définissez l’humilité et expliquez son rôle dans la vie d’un intendant (Mt 11.29); Ep 
2.3 ; Jc 4.10). Pourquoi l’humilité est-elle importante dans notre marche avec Dieu 
(Mi 6.8) ? 

 En classe, parlez des moyens qui nous permettent d’aider ceux d’entre nous qui sont 
pris au piège d’habitudes néfastes, voire autodestructrices. Que peut-on faire en tant 
qu’église locale pour aider ces personnes ? 

 Citez d’autres bonnes habitudes que les intendants chrétiens devraient avoir. Voir par 
exemple Tt 2.7 ; Ps 119.172 ; Mt 5.8. 

 En classe, parlez du temps et de ses mystères. Pourquoi semble-t-il passer si vite ? 
Comment comprenons-nous seulement ce qu’est le temps ? Et surtout, pourquoi est-
il nécessaire d’être de bons intendants durant le laps de temps relativement court 
dont nous nous disposons sur terre ? 

 
64. Ellen G. White, Prophètes et rois, chap. 39, p. 370. 
  


